
CRDI
u cours des trois dernières décennies, 

le CRDI a surtout axé ses interventions 
en faveur de la Tunisie sur l’agricul-

ture, l’élaboration de politiques 
commerciales et économiques, la 

gestion de l’eau et le développe-
ment local. Dorénavant, toutefois, 

son attention se porte également sur la mondia-
lisation, l’agriculture urbaine et les technologies 
de l’information et de la communication.

Le CRDI fi nance actuellement la collaboration 
du Groupe d’études et de recherches inter-
disciplinaires sur la Méditerranée (GERIM), à 
l’Université de Tunis, avec le projet Mondia-
lisation et autonomie que dirige William 
Coleman, professeur à l’Université McMaster, au 
Canada. Cette vaste étude internationale se fonde 
sur la prémisse que, dans le contexte actuel de la 
mondialisation, l’autonomie tant individuelle que 
collective devient l’un des enjeux les plus 
importants au monde. À long terme, ce projet 
auquel participent plus de 60 chercheurs vise à 
créer un centre international virtuel de 
recherches sur les problèmes découlant de la 
mondialisation.

Par ailleurs, une équipe de chercheurs et de 
conseillers municipaux de Tunis ont suivi 
un cours d’agriculture urbaine donné par 
l’Université américaine de Beyrouth. D’autres 
groupes de participants provenaient du Liban, de 
la Syrie, de la Jordanie, de la Cisjordanie et de 
Gaza, de l’Algérie et du Yémen.

Dans un autre ordre d’idées, des chercheurs 
et des décideurs tunisiens bénéfi cieront des 
retombées du projet que réalisent deux 

organisations non gouvernementales (ONG) avec 
l’aide fi nancière du CRDI pour off rir des logiciels 
et des contenus Internet en langues arabes et 
africaines. D’ailleurs, d’autres partenaires du 
Centre s’emploient à combler le fossé numérique 
dans lequel se trouve le continent africain. Ils 
verront donc à off rir information et formation 
aux décideurs d’Afrique afi n de les aider à 
procéder judicieusement au choix de technologies 
sans fi l servant de complément bon marché et 
dynamique aux réseaux câblés.

En outre, la Tunisie compte parmi les participants 
à un vaste programme régional de gestion de la 
demande d’eau qui vise à améliorer l’exploitation 
des ressources hydriques existantes. Depuis une 
dizaine d’années, le CRDI, l’Agence canadienne 
de développement international et le Fonds 
international de développement agricole 
fi nancent diff érents projets de recherche de même 
qu’un réseau de chercheurs spécialisés dans le 
domaine de la gestion de la demande d’eau au 
Moyen-Orient. En 2004, ces bailleurs de fonds 
ont créé WaDImena, un programme quinquennal 
coordonné par le Centre et constituant une 
nouvelle source de fi nancement pour les 
chercheurs du Moyen-Orient et de l’Afrique du 
Nord. Ce programme aide les décideurs, les 
chercheurs et la société civile à élaborer des 
politiques et à trouver des solutions pratiques 
pour une exploitation plus effi  ciente, plus 
équitable et plus durable des ressources hydriques.

Par ailleurs, les recherches que fi nance le CRDI 
ont contribué à enrichir les connaissances et les 
compétences des chercheurs et des décideurs 
tunisiens dans diff érents domaines. Par exemple, 
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CRDIle Centre international de recherches agricoles 
dans les régions sèches (ICARDA), un organisme 
syrien, a conçu de nouveaux coupe-vent, ces 
plantations d’arbres qui protègent les cultures des 
forts vents marins. Des ateliers régionaux — dont 
un s’est tenu en Tunisie — ont aidé les chercheurs 
à cerner les lacunes sur le plan des connaissances 
et à rassembler des données ventilées par sexe 
dans des domaines comme le logement, la santé 
et l’emploi. Le CRDI et d’autres bailleurs de fonds 
internationaux ont fi nancé ces ateliers organisés 
conjointement par la Commission économique et 
sociale des Nations Unies pour l’Asie occidentale 
et le Centre de recherche et de formation pour les 
femmes arabes, de Tunis.

Depuis 1975, le CRDI a injecté quelque 
7 millions CAD dans 44 activités de recherche 
menées en Tunisie.

QUELQUES PROJETS

La mondialisation et l’autonomie

Une équipe de chercheurs de 
l’Université de Tunis participe à un 
vaste projet international de recherche 
sur la mondialisation et l’autonomie 

qui regroupe plus de 60 établissements d’enseigne-
ment. Titulaire de la chaire canadienne de 
recherche sur la gouvernance mondiale et la 
politique publique, le professeur William 
Coleman, de l’Université McMaster, dirige ce 
projet fi nancé par le Conseil de recherches en 
sciences humaines du Canada. L’étude en 
question porte essentiellement sur le rapport 
entre la mondialisation et l’acquisition de 
l’autonomie. D’après les chercheurs, les relations 
entre la mondialisation et l’autonomie sont 
souvent à l’origine de débats ardus et de confl its 
autour du bien-être socioéconomique des 
populations de toutes les régions du monde.

Le CRDI fi nance la participation au projet du 
professeur Yassine Essid, du Groupe d’études 
et de recherches interdisciplinaires sur la 
Méditerranée, à l’Université de Tunis. Par 
ailleurs, une équipe tunisienne affi  liée est 
composée de 16 chercheurs de diff érentes 
disciplines et de diff érents pays. Les résultats de 
leurs travaux de recherche sont présentés dans 
le recueil intitulé Globalization and Autonomy 
Online Compendium que diff use l’équipe du 

projet, ainsi que dans la collection Globalization 
and Autonomy Series publiée par les Presses de 
l’Université de la Colombie-Britannique. Chacun 
des membres de l’équipe contribue également 
aux journaux et aux revues de sa discipline. 
Parmi les objectifs à long terme du projet fi gure 
la création d’un centre international virtuel de 
recherches sur les questions de mondialisation et 
d’autonomie.

(Projet no 101955, Mondialisation et autonomie; période visée : 
2003–2006; contribution du CRDI : 64 000 CAD; personne à 
contacter au CRDI : Tim Dottridge; partenaire de recherche : 
William Coleman, Institut de la mondialisation et de la condition 
humaine, 128, rue Main O., Hamilton (Ontario), Canada L8S 4M4. 
site Web : www.humanities.mcmaster.ca/~global/ga/
globalizationautonomy.htm; partenaire local : Yassine Essid, 
Université de Tunis, Faculté des sciences humaines et sociales, 
GERIM, 94, avenue 9 Avril 1938, Tunis 1007. 
Tél. : (+216) 71 72 0530; cell. : 98 412 409; courriel : Yassine.
Essid@fl shs.rnu.tn ou my_essid@yahoo.fr) 

Un cours d’agriculture urbaine

L’intérêt pour l’agriculture urbaine 
comme moyen de développement a 
cru rapidement depuis le milieu des 
années ’90. En eff et, pour peu qu’elle soit 

appuyée par des politiques effi  caces et de bonnes 
pratiques, l’agriculture urbaine peut réduire la 
pauvreté, améliorer la nutrition, diminuer les 
déchets (grâce au compostage) et embellir le 
paysage urbain. Suite à la demande de parte naires 
du CRDI au Moyen-Orient et en Afrique du 
Nord d’en apprendre davantage sur l’agriculture 
urbaine et, plus particulièrement, sur la façon 
d’appliquer concrètement les résultats des 
travaux, le CRDI a accordé son aide fi nancière à 
l’Université américaine de Beyrouth, pour que 
celle-ci conçoive, donne et évalue un cours de 
formation en agriculture urbaine, d’une durée 
de trois semaines, à l’intention d’équipes de 
chercheurs et de conseillers municipaux.

L’Université a préparé de la documentation en 
arabe aux fi ns de ce cours ainsi que pour 
consultation ultérieure. La formation a été 
dispensée en septembre 2005 à des équipes 
pluridisciplinaires possédant déjà une certaine 
expérience de l’agriculture urbaine, dont une de 
la ville de Tunis, en Tunisie. 

En guise de suivi à la formation, ces équipes 
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travaillent à présent à concevoir des projets 
pilotes s’inspirant des enseignements tirés du 
cours. L’équipe de Tunis entreprendra, pour sa 
part, un projet visant à recueillir, stocker et 
réutiliser l’eau de pluie aux fi ns d’agriculture 
urbaine au moyen de systèmes installés sur 
les toits. L’équipe s’allie également l’appui 
d’étudiants afi n de sensibiliser la population aux 
bienfaits de l’agriculture en milieu urbain.

(Projet no 102696, Mini cours sur l’agriculture urbaine – MOAN; 
période visée : 2005–2007; contribution du CRDI : 490 980 CAD; 
personne à contacter au CRDI : Mark Redwood; partenaire de 
recherche : Rami Zurayk, directeur de projet, Faculté des 
sciences agricoles et alimentaires, Unité de l’environnement et 
du développement durable, Université américaine de Beyrouth, 
CP 11-0236 / (Département), Riad El-Solh, Beyrouth 1107 2020, 
Liban. Tél. (+ 961-1) 343002; téléc. : (+961-1) 744460; courriel : 
rzurayk@aub.edu.lb)

Des logiciels et des contenus Internet 
adaptés aux langues et cultures locales

Pour exploiter à fond les ressources des 
ordinateurs et d’Internet, les utilisateurs 
doivent, cela va de soi, disposer de 
logiciels et de contenus dans une langue 

qu’ils comprennent. Or ceux-ci n’existent 
habituellement qu’en anglais et dans certaines 
autres langues occidentales. Ce projet — que 
dirige Kabissa, une ONG des États-Unis, en 
partenariat avec d’autres ONG et des associations 
et instituts américains et locaux — vise à 
accroître l’accessibilité et l’utilité des technologies 
de l’information et de la communication pour les 
utilisateurs multilingues de l’Afrique du Nord, en 
accélérant la localisation de logiciels et de 
contenus Internet, c’est-à-dire leur adaptation 
aux langues, cultures et préférences locales. La 
technologie deviendra ainsi un puissant outil de 
développement socioculturel.

D’une durée de trois ans, ce projet prévoit une 
enquête préliminaire sur l’état actuel de la 
localisation en Afrique, un atelier où des experts 
africains et autres mettront en commun de 
l’information et délimiteront des champs de 
collaboration, ainsi qu’une base de données 
électronique regroupant les ressources à l’appui 
de la localisation dont peuvent se servir les 
concepteurs de logiciels et les auteurs de 
contenus.

(Projet no 102933, Localisation panafricaine : améliorer les 
compétences en localisation en langues arabes et africaines; 
période visée : 2005–2008; contribution du CRDI : 312 100 CAD; 
personne à contacter au CRDI : Adel El-Zaïm; principal partenaire 
de recherche : Kim Lowry, Kabissa Inc., 1519 Connecticut Avenue, 
Suite 200, Washington DC 20036, É.-U.  Tél. : (202) 265 6116; 
téléc. : (702) 441-8964; courriel : info@kabissa.org; site Web : 
www.kabissa.org.)

La technologie sans fi l, un moyen de 
combler le fossé numérique

Les coûts élevés de l’infrastructure 
« câblée » classique retardent l’accès aux 
technologies de l’information et de la 
communication ainsi que le progrès 

social dans les pays en développement. Or, 
greff ées aux réseaux conventionnels, les 
techniques sans fi l comme le Wi-Fi et le Wi-Max 
ouvrent à ces pays la voie au monde des 
télécommunications bon marché et de qualité 
éprouvée. Elles se révèlent particulièrement utiles 
dans les endroits sans infrastructure. Toutefois, 
pour que la promesse de « combler le fossé 
numérique » soit tenue, il conviendra de bien 
coordonner les investissements des secteurs 
public, privé et sans but lucratif dans les 
infrastructures câblées et sans fi l.

Entre autres activités, des partenaires africains 
off rent des ateliers, donnent une formation 
individualisée sur la création de réseaux sans fi l 
communautaires et élaborent des programmes 
d’études en anglais, en français et en arabe qui 
sont ensuite versés dans une logithèque de 
référence sur les techniques sans fi l.

(Projet no 102693, Renforcement des capacités de l’Afrique dans 
le secteur des technologies sans fi l; période visée : 2004–2006; 
contribution du CRDI : 319 870 CAD; personne à contacter au 
CRDI : Adel El-Zaïm; partenaire de recherche : Ann Tothill, 
Association for Progressive Communications, APC Secretariat, 
Presidio Building 1012, Torney Avenue, P.O. Box 29904, San 
Francisco, CA 94129, É.-U. Bureau du directeur général : P.O. Box 
29755, Melville 2109, Afrique du Sud. Tél. : (+ 27-11) 726-1692; 
téléc. : (+ 27-11) 726-1692; courriel : webeditor@apc.org.)

L’égalité : de la théorie à la pratique

En théorie, on reconnaît de plus en plus 
l’importance de l’émancipation des 
femmes dans le contexte du dévelop-
pement. Dans la pratique, cependant, 
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de nombreux pays du Sud ne disposent pas de 
données à jour qui les aideraient à corriger les 
inégalités hommes-femmes. La Commission 
économique et sociale des Nations Unies pour 
l’Asie occidentale et le Centre de recherches et de 
formation pour les femmes arabes, de Tunis, ont 
donc invité des producteurs et des utilisateurs de 
données statistiques à des ateliers régionaux 
tenus en Égypte, en Jordanie, en Cisjordanie et à 
Gaza ainsi qu’en Tunisie. Les participants ont 
alors eu l’occasion de cerner les lacunes sur le 
plan des connaissances et de rassembler des 
données ventilées par sexe dans des secteurs clés 
comme le logement, la santé et l’emploi. Au bout 
du compte, ces connaissances aideront les 
planifi cateurs, les formateurs, les dirigeantes 
d’organisations nationales de femmes, les 
chercheurs et les spécialistes des sexospécifi cités 
à améliorer leurs interventions en faveur de 
l’égalité entre les sexes, de l’équité et de 
l’émancipation des femmes.

(Projet no 002803, Élaboration d’un programme de statistiques 
sensibilisées dans les pays arabes; période visée : 1997–2001; 
contribution du CRDI : 150 000 CAD; personne à contacter au 
CRDI : Eglal Rached; partenaire de recherche : Commission 
économique et sociale des Nations Unies pour l’Asie occidentale, 
CP 927115, Amman, Jordanie.) 

Le Maghreb mieux préparé à se 
mesurer à la concurrence mondiale

Compte tenu des bouleversements que 
connaît le commerce mondial, il est 
important que les pays sachent 
reconnaître leurs avantages 

concurrentiels et adapter leur politique 
commerciale en conséquence. Cela vaut pour les 
pays de la région africaine du Maghreb. Le 
Conseil national du commerce extérieur (CNCE) 

du Maroc a établi les avantages concurrentiels 
d’industries de ce pays de même que de l’Algérie, 
de la Tunisie et de la Mauritanie, et il a créé des 
indicateurs à partir de points de repère quanti-
tatifs provenant d’organismes internationaux et 
d’une analyse quantitative de facteurs internes 
et externes infl uant sur la compétitivité. Les 
représentants d’industries, les chercheurs et les 
décideurs maghrébins peuvent donc se servir de 
ces indicateurs pour comparer les rendements 
industriels et, à partir des résultats, recom mander 
des politiques favorisant les exportations. Par 
ailleurs, l’examen d’un échantillon d’entreprises 
a permis de découvrir pourquoi certaines 
industries s’en tirent bien et d’autres non. Bref, 
tout au long de ce projet, le CNCE a facilité 
l’établissement de contacts entre universités et 
groupes professionnels, des contacts grâce 
auxquels les industries locales continuent 
d’améliorer leur position concurrentielle sur les 
marchés internationaux.

(Projet no 101115, Compétitivité des entreprises maghrébines : 
analyse et système de suivi; période visée : 2001–2004; 
contribution du CRDI : 499 200 CAD; personne à contacter au 
CRDI : Susan Joekes; partenaire local : Mohammed Benayad, 
secrétaire général, Conseil national du commerce extérieur 
(CNCE), 63, boulevard My Youssef Rabat, Rabat, Maroc. 
Courriel : Mohamed@mcnet.gov.ma)

Pour un complément d’information, prière de 
communiquer avec le Bureau régional du Moyen-Orient 
et de l’Afrique du Nord du CRDI 
Adresse postale : CP 14 Orman, Gizeh, Le Caire, Égypte
Adresse municipale : 8, rue Ahmed Niseem, 8e étage, Gizeh, 
Le Caire, Égypte
Tél. : (+20-2) 336-7051/52/53/54/57
Téléc. : (+20 2) 336 7056
Courriel : skamel@idrc.org.eg; 
Site Web : www.crdi.ca/cairo

Septembre 2006

Le Centre de recherches pour le développement international (CRDI), un organisme canadien, est l’un des chefs de fi le de la 
production et de l’application de nouvelles connaissances pour relever les défi s du développement international. Depuis plus 
de 35 ans, le CRDI travaille en étroite collaboration avec les chercheurs des pays en développement pour créer des sociétés 
en meilleure santé, plus équitables et plus prospères.

Centre de recherches pour le développement international
CP 8500, Ottawa (Ontario) Canada K1G 3H9
Adresse municipale : 250, rue Albert, Ottawa (Ontario) Canada K1P 6M1
Tél. : 613-236-6163
Téléc. : 613- 238-7230 
Courriel : info@crdi.caW
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